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J. -B. COLLBRD' Directear-ProprlétEÎJ f 
La q; Tribune Libre » est latgemmt 

ouverte à tous. 

Le Parle ent incotnplet au Havre 
Le Parlement incomplet au Havre 

Il était question depuis des mois qne les 
parlementaires belges qui résident à réti-an­
ger se réuniraient en séance au Havre pour 
sauvegarde!' leu rs droits et recevoir des ren­
seignements du gouvernement belge qui tra­
vaille depuis 4 ans sans contrôle parlemen­
taire. 

Sous le ministère de Broque.ville, cette 
réunion avait toujours été ajournée sous des 
prétextes fallacieux invoqués par le Ministre 
p résident, motifs par lesquels i l montrait 
parfaitement son antipathie contre une pa­
rei lle !'èunion. 

Monsieu r Coo1·eman, au contrafre, nous 
dit L. G. dans le cc Belgischer Kurier ~ du 
3 août dernier, s·cst empressé de nurnLrcr s:.i 
bonne volonté et convoque les représentants 
à Sainte-Adresse pour le 21 juillet, la journée 
nationale belge. 

Dans la Belgique occupée on avait fondé 
de gr:rnds espoirs en cette réunion parce qne 
l'on croyait a.ppl'endre enfin quelque chose 
de positif sur les questions principales, l'a\'e­
nir du pays et ses obligations Yis-à-vis <le 
ses alliés. 

Les 9éceptions q11'elle a provoquées sont 
d'autant plus graucles . 

Il n'a pas été publié de communiqu~ ofliciel 
de la séance clôturée depuis lors. On n'a 1·ien 
appl'is non plus dn Ha ne :m sujet de ce con­
seil. - Il n'ya que deux journaux hollandais, 
le • Nieuwe Courant » et l' K ,Algemeene 
Handrl~blad ~ qui ont publié des rapports 
visiblement arrangés par lesquels on ne peut 
pas SP faire une idée exac te de ce qui s'est 
passé au Havre. 

D'après ces 1·apporLs, il n·a été question 
parmi les problèmes act.nels y t raités que de 
la question <les communications et celle des 
national ités, alors qu'à la déception <le tous 
qui attendaient quelque chose de grand de ce 
premier examen parlementaire, la question 
pl'incipale, c'est-à-dire la question économi­
que futul'e de la Belgique ne paraît pas avoir 
été soulevée. 

Les sphères inùtl.stricllcs d'ici se préoc­
cupenL surtout de la situation de la Belgique 
vis-à- vis de 1 EntenLe. de la question de sa­
voir quels engagements le gouvernement a 
pris vis-à-ris de rclle-ci. si elle n'en a qu el­
quefois pas p1·is pouvant la paralyser écono­
miquement, sils 1ùnt par'fois pas hypothé­
qué les chemins <le fer, le Congo ou même le 
port d'Anvers polll' obteni1· le i.:oncou1·s finan­
cier de l'E11tente e t spécialcmer;,l de l'Amé­
rique. 

Sur Lous ces points, les Belges d 'ici conti ­
nuent~ restc1' cornplùtcmcnL dans l'incel'lain. 

Le mécontentcmenL qui résulLe de crci est 
ù'aut:rnt plus grand que les Belges qui 
résident actuellement à 1 étranger son1 pour 
la plupart des patriotards et même des pa­
t1·i0La1·ds exaltés qui ne peuvent et ne sa vent 
rien faire de plus que de baltr·c de Lemps en 
Lemps la gl'osse caisse alo1·s qnc les vrais 
pa1.1·iol.es (ta11ùis que le gouvel'!1ement et ses 
pat'tisans ont fui) sont resLés ici pou1· parta­
ger, à· côté de leurs compatriotes, les tracas 
et les priv~tion s. 

Parmi ces ùernie1·s il n 'y a pas mal de 
notables commerc,:ants et in<lustrieh; ayant 
le co1m1ge d'exprimer leu rs pensées e t ayant 
elairement reconnu que sans l'appui de L\l­
lernagne sur le tc1Tain économique, nolam­
men tau pol'l. d 'Anvers, l'avellÎl' ùela Belgique 
n 'est guère imaginable. 

Les Doerations à rouast 
Zurich, 8 août. - Des informations françaises ùe 

source privée annoncent que le brusque bombarde­
ment de Paris par les canons allemands à longue 
portée a fol'ter:nent ému les habitants, qui célébraient 
déjà la victoire à l'occasion de la retraite des Alle­
mands sur la Vesle et se croyaient à l'abri du bom­
bardement. 

Celui-ci a commencé lunùi à l'aube 
Dans la matinée, une Yingtaine de grenades sont 

tombées sur Paris et la banlieue, à intervall e de 15 à 
~O minutes. 

Le service télégrapluque a été suspendu à di verses 
reprises. 

Genève, 8 aoûl. - La Presse franç.aise gouverne­
mentale incite la population parisienne à accepter 
comme un mal inévitable les dommages que cause à 
Paris le homb3rùemenl. 

Le Lon de l:J. note Havas laisse deviner que le 
nombre des victimes a dû 1~tre assez considérable. 

Berne, 7 août. - Le correspondant à Pal'is uu 
« Secolo ii di\ que les troupes italiennes se trouvant 
e11 ]~rance ont été retirées dans iles camps de repos 
i\ l'arrière du front. 

Londres, 8 août. - On mande de i'iew-York, en 
uate du 3 aoùt : 

La liste des pertes américaines pou\· le mois de 
juillet con tient ou Lola! 10G.010 noms: 04.932 d'entre 
eux représentent les perles suhies du 15 au 30 
juillet. 

x....a. G--u..e:r:re sn:a.:r l'VCe:r 

La Haye, 7 août. - Le vapeur 4 Poseidon ll de la 
Compagnie Hoyale 'foerlandaise de navigation à 
vapeur, un des navires qui ont f. té saisis pai· les 
Etals-U::iis, est entré, près de Vii'ginia, en collision 
avec un autre vapear et a som bré. 

Le~ Poseidon » jaugeait 1.908 tonnes et avait été 
construit en 1911>. 

Amsterdam, 7 aoùt. - En juillet, 149 mines, ùont 
138 pnglaises et 11 allemandes, so nt venues échouer 
~ur la. côte néerlandaise. · 

Depuis le début de la .guerre, ,5,q4? mines ,ont 
échoué sur nos côtes, soi t 4,190 d or1g111e angl:use, 
80 d'origine française, 351 d'origine allemande et 
les autres «'origine inconnue. 

Copenhag-11e, 7 août. - Des armateurs norvég·iens 
et américains ont constitué, seus nom d' « American 
Steam Ship Line » une nouvelle société ùe navigation 
11 vapeur avor. siège à Seattle, dont les navires au 
nomltre de huit, feront des voyages réguliers en 

M. Cooreman qui ne laisse rien pcl'cer de 
la .séance qu'i l a ponda nt pro-or111('e, pal'aît 
smvr·e par là un système déte rminé qu' il 
avait ùéj ~1 emplnyé anparavant. 

Nous avions déjà fait rr.mal'qnPr. ù prn1H.1:;· 
de sa nomination en qualité de Minisl.1·e p1·t,­
siù~nt, que rn les capacité:; qu ' il ava it 
déployées autrefois, le Roi l'a probabll'mcnt 
désigné pour agir ù"unernaniére accomoùante 
et retablii' l'accord cnt1·e le gouvernement e t 
les représentants du pei.Iple'. 

En oulre, t'oo1·ema 11 esl. nettcmcn l da Yis 
que l'on peut cllÙOrmir le peuple belge car 
s:i. méthode est de joner à l'affai!'é et d'agir 
cornmP si l'on fa isait quelque chose a lor:; 
qu 'en réa lité on ne fait rien . 

C est ainsi qnïl csl. ref.0urné à son système 
favori : la " Commission Constitutionrte lle ,, 
dont il avait fait usage pour la p1·cmièrc fois 
à l'occasion de la g1·ève générale. 

Le Comité appelé alors pour résouù!'e la 
question des votes 11e 1lonna malg1·é de no1n­
brcuses séances q11e des rapport:> et des con­
clusions insignifiantes qui j etaient de la pou­
dre aux yenx du peuple. 

A préscnl, il traile de la mème 111:1.nièrn 
une des questions principal es. Il a constitué 
un Comité Co11slitulionnel de 921 membres; il 
en :i nommé lui-mémc 7 ù·cntre eux, les 14 
aulr'e.-; <loi Yent être nommés seulemcn t après 
conclusion <le la paix. Le tout est une bonn.~ 
farce. 

Il ~git de mème av~c la question des n:ilio . 
naliL~s qu'il a sonmise à un Comité de 11,qui 
doit se composer de 4 Flamands, ·'1 Wallons 
et :2 Bruxellois. 

Le onzième ùoil. êli·e un sénateur de i\Ions. 
Quel est le bnt de la désignation de ce 

onzième? I l n'est pas encore bieu défini. 
pl'ohablement rloit- il présider l'assemblée. 

Si l'on examine ces ftlo.~sieurs de plus 
prés, on en al'l'ive à la conclusion que M. 
Cooreman a éLé trc's fin dans son choix. 

Les dem;. Brnxellois sont : l'avocat schacr­
beekois el conseiller communal Devèze et le 
bùlo1111ier de la Cliarnlm' des arncats de 
Brnxelles, M. Théoùor. 

Devèze est ultraradieal; avant la guerre il 
passait pou1· le conseiller spiri lnel du jour­
nal "La De1·niè•1·e Heure ., c l pou1· 1111 des 
ennemis les pins cn1·agt:s des cléricaux. 

Le sénateur mon lois est aussi ùe le11r honl, 
de so1'lc <Jill' daus cc comité ùcs onze, chargé 
ù'.él ucidc1· la q uc:;tion nationale, l'élément 
wallon compte sept voix et les Flama11ds seu­
lement qua1rc. 

Lès \Yallons eux- mêmes ont des moLifs 
d'être méconteuls car leurs i rcpl'ôscnta11ts 
sont des hommes politiques <le second et 
trOi>'ièmc 01·(.frc. li s sont ayant tout <les par­
tisans du pal'li unitaire. c'es~-;·1-ùire qu'i ls ne 
ve1i1Pnl rirn sarni1· ni de la séparatio11 admi­
nistrative ni de Ltutonornie politique <le la 
Walloni e ni <les Flandres. 

On voil par cc cj11i p1·écèùc que Coo1·cman 
veut pat• son système èlrc pins fin que Bl'o­
qucvillc . Il est certainemei1t plus dangereux. 
et crux qui ont conseilll! de se méfier de lui 
avaient rai son. 

Broqucùll c était anloc1'ale mais comme tel 
touiou1·s frani.: et loyal. 

Cooreman esL un" roublai·ù qui aY'CC ses 
tours cl ses tl'llcs anive cnco1'e à fail'C pren­
dre au séri r, ux sa politique par certains· 
ca1·actères ùéborn1aires bien quïl n e che1·che 
qn'à tromper ces bonnes gens. 

•'!9""•.~_ an•_.,..,..a·m .. 11111 ..... .a~111111s:111mmn.-..... 

Chine, aux îles <le la Sonde, aux Philippines, en Aus­
tralie et en Nourelle-Zélande. 

Quatre vapeurs sont déjà prêts el feront sous peu 
leur premier voyage. 

Copenhague, 7 août. - L'assurance maritime sué­
doise contre les risqt· de guerr·· a payé, depuis le 
début des hoslililés, - . millions d ! couronnes d'in­
demnité pour perte d1; .1avires el Je cargaisons. 

DÉPÈCHES DIVERSES 

Paris, 7 août. - Le « Petit Journal » croit que M. 
~hlvy, c1ui a été condamné au bannissement par la 
Cour suprême, se rendrai\ Sainl-Sébastien(Espagne). 

Genève, i aoùl. - M. Uon Daudet publie dans 
!' cc Action Fran{·aise " un article dans Jeqnel il 
accuse puhliquement ml. Malvy et Leymarie d'avoir 
fait assassiner M. Almereyda en prison, ce complice 
pouvant devenir dangereu::.:: pour eux. 

Paris, 'i aoùl. - I.e « Jourm1J rl!!s Débats l> 9cl'it: 
- Le bruit court que, dans l'affaire Caillaux, le 

capitaine Hourharùou concluerait au rlessnisissement 
de la j11r1diclio11 militail'e et dédarc1 ail que la llaute­
Cour est compétente. 

Au Palais, on daclnre l:i nouvelle prémaluriie . 
Berne, 7 aoùl. - A p•'i11e le procès Mall·y est-il 

tern1iné que les journaux insistent pom· qu'on hâte 
celui du sénateur Humbert. 

Des feuilles lie l'opposi tion reprochent au gouYer­
menl cle re11voyer· le procès devant Je Couseil de 
guerre au lieu de faire traneher la question par la 
tlaute-Cour. 

Us prétend>' nt que M. Clémenreau, qui était un in-
1ime de i\I. Humbert, ll manigancé loutti celle histQire 
el que des documents importants, qui prouveraient 
l'inlelligenre cle }l. Humbert avec l'ennemi, ont dis­
paru des d~ss iers . 

M. i\laurice Barrès écrit que le procès intenté à 
M.. Humbert a un caru.tère essentiellement politique. 

L' « Œuvrc> • proteste énergiquement contre cette 
affirmation el dit que la politique n'a rien à voir 
dans l'œuYre de la justice. 

Genève, 8 aoùt. - Le Congrès général des socia­
listes français aura lieu le 1er octobre. 

S'il confirmait la nouvelle orientation du parti, la 
direction passerait aux mains de la minorité. 

Uerne, 7 août. - La •Presse télégraphique suisse, 
apprend d'Annecy que dans la fahrique d'explosifs 
de Chedde-Passy, près de Saint-Genais-les·Bains, il 
s'est produit u11e explosion qui a déLruil plusieurs 
corps de bâtiments. 

COMMUNIQUÉS OFFfCll?...LS 
cc L 'Echo de Sa1111::nt• et M e11se )) publie le comm.uniqiié officiel ailfmand de midi' 

et le dernier com.rnuniqut françaù, douze heures avant les autres journaux 

des Communei\a été si farnrahle qu'il ne sera plus; 
possihl1' de 1 raîjlcr les choses en longueur. 

Le « 'fimes,, demande la nomination immédiate 
d'une rommissi~r. de membres de la Chambre qui 
exami11era h j)roposition ' 'ÜlaJlt l'introduction· aux 
Indes du ~ptèrne représentatif'. 

f onrnmnü1ués •lt·s Pr1i:-;~ancrs (entnrles 
Berlin Q• ae-1H. ,.,. 

T héàtre de la gucl'l'e i1 !"Ouest. 
Gl'oupe d'a1•1'.liJlées tl11 hrn11prinz Ruppr:echt 

Ent1·e Ypres et Ancre, violent combaud~ar­
Lil lcrie la nuit. 

Au Snù ù'YprPs et an S11t! de la Ly&,. se 
suivi rent de fortes ;"tla411cs d'arlilleries ernne­
mies qui fureu l. rep011ssèes. 

Entre Ancre ~!. Avre, l'Pnnemi attaq~a' 
hiel' avec de grnndes fiol'r;e5 Favorisé par un . 
épais bronil lar 1 il s°;l\ a111:a avec des voitures 
blindées dans nos p<·l:-.iL1ons ùïnfantel'ie et' 
d'arlille1·ie 

Au Nord de la Somme, 110115 al'Ons rejetê 
l'ennemi <le nos positions 

Entre la Somme et L\ \'J'C nos attaques· 
arrêiè1·ent l'assaut cnm:mi lil>nt ii l'Est. cle la 
ligne Mol'COurl.- Harbo1111iën•.,-Ca ix-F1·csi1oy­
Contoire. Nous avons s11hi de:; pel'les en p1·1 s 
sonnicrs et en caHons. 

Pa1·mi les p r·iso1lllicr., que nous avons fait 
se trouvent des Ang lais d1•s G'"Orps anxiliaires 
austra liens et indinns ;\lnsi qt~I' des F rançais r . 

Nous arnns :ihalt11 ~11r ce champ de 
bat.ail le 30 aél'oplancs ~ nnrn111s. 

J,e lieutenant Loewcnlta11dt a abalt.u son 
49me, ~Om• et 51'"<, le lieutP.nant Udet son 
. 15c, 415c et 47e, le lier.tenant ~·reiherr von 
Rich thofen son 33•, 34c et::>.•, le lieutenant 
Kroll son 31• et 32•, le Jrr lie1alenant Blllik 
son 2\.1". le lieu tenaHt Hoen necke son 23°. 24c 
et ~5· et le lieutenant AuffaricR.~on ~O· aéro­
plane. 

Groupe d'armée ùu lüonpr·inz' allemanù 
Sur certains points üe la Vesle, l'activité 

d' artiller·ie con tir:.:.. L... .. ·-= ==-
Lyon, 7 août. - Le u~rogrès " annonce qu'un 

nouvel incendie a éclaté ans la Riviera près du 
golfe du Lion, dans la célf" re forêl dei Maures, et 
qu'il prend uue graude . tension à cause de la 
violence du vent. ~ 

Déjà diverses inslallalid t · de la côte· sont grave-
ment endommagées. 1 
. I:es troupes et la pol lUlation comoatlent Je 

smislrp. 

Berne, 7 aoùt. - la m~/,;: ,e de grève générale 
semble plus sérieuse que jamais. 

Le Congrès des comités de tontes les associations 
de cheminots, qui s'est tenu a R:i le, a adopté à 
l'unanimité une résolution cfü<tnl que les conces­
sions faites jusqu'à présent au perstnnel par Je 
Consci l fédéral ne donnent pas sn lisfaction, attendu 
qu'elles ne tiannent pas conrple des exigences de la 
situation économique el quelles créent des diffé­
rences que rien ne justifie entre hommes· rnariés et 
célibataires. 

Berne, 7 aoùt. - La Bourse de commerce de· 
Berne a saisi le Conseil fédéral d'une requête dans 
laquelle elle demande 1'6rettion lie Bâle, de Genève 
et de Locarno en ports libre, , dans l'i11térêt du 
développement du comme1•ce suissè après Ja g-uerre. 

La requête fai l valoir qu'à raison de sa situation 
géographique parlicnlic"re, la Suissè peut être appe­
lée à jouer un rôle prépondérant comme entrepôt 
international. 

Bâle, 8 août. - On mande de Berne : 
- Le docteur Sahti, directeur de l'hôpital de Berne 

a découvert le microbe de la méningite infectieuse 
dans plusieurs cas de grippe espagnole. 

Berlin. 8 août. - L:i «Gazette Générale de l'Alle­
magne du Noril" écrit que l'échange des prisonniers 
entre l'Allemagne el la Franc\'l, conformémenl à 
l'accord conclu entre ces deux pays et qui prévoit la 
libération de prisonnillrs internés depuis plus de 18 
mois ainsi que tous les prisonniers civils, o. c~fll­
mr.nré depuis le milieu rie juillet. 

Jusqu'à ce jour, 80 offu·ier~. 1,600 sous-ofTiciers et 
soldats et 1,liOO civils ~01·1t retournés en Allemagne. 

Le chiffre de fj,000 prisonniers et soldats à échan­
ger par mois, prévu par l'accord, n'a pu être atteint, 
vu que la France n'était en mesure que de mettre 
trois trains par semaine à la dispo3ition des prison-

. niers et l'Allemagne ayant dù borner ses envois aux 
chiffres atteints en France. 

Berlin, 8 août. - t e roi cle Bulgarie est arrivé 
avant-hier soir À. Nauheim Il y restera assez long­
temps dans le plus slrirt incognito, SO[} état de santé 
exigeant un repos absolu. 

Rucarest, 7 août. - On mande officiellement de 
Jassy : 

- La Chambre a discuté hier le rapport de la 
Commission d'enquête parlemenliiire concluant à la 
mise en ac1'11sation de M. Bratia1m, ancien président 
du Consuil. et de quatre de ses anciens collègues. 

La Chambre a vtlé à l'unanimité la mise en accu­
sation de M. Bratianu ; elle statuera uernain sur le 
sort des autres intéressés. » 

Bucarest, 8 aoùl. - Outre M. ·Bratianu, la Cham­
bre a voté la mi~e en ai;rusation de 7 anciens mi­
nistres. 

Stockholm, 8 août. - Le journal o Roholsh~ja 
Siira ~annonce que les Roumains ont saisi en Bes­
sarabie 12 millions de pouds de céréales. 

Les paysans résistent, même à main armée, clans 
un grand nombre de localit&s. 

Constantinople, 7 aoùl. - Le journal sem i-officiel 
«Tanin b annonce que les provinces de !'Anatolie 
orie11tale, libérées entir)rement <'Il ce moment, rece­
vront une administration propre par décision du 
Conseil des ministres. 

On croit que ces provinces seront placées sous la 
direction d'inspecteurs généraux. 

Amsterdam, 7 aot'1t. - On mande de Simla au 
«Times ii que la nouvelle de la constitution d'une 
républiq1:1e _<'nglobant Ir. _'l'urkcs!an, Boukhara, Chi va 
rt le territoire h'anscaspien est mrxacte. 

La constP!lation polilique rêvée n'est que choas et 
se modifiera constamment. 

Kief, 8 aoùt. - Un allentat a été commis le 20 
juillet contre M. Poutenko, ministre oukrainien des 
chemins cle fer. 

Un individu a tenté de tuer le ministre à coups de 
revolTer au moment où il passait à sa portée en voi­
lure; sa tentative a échoué. 

Kief, 7 aoùt. - La nuit du 5 août, il y a eu de nou­
velles explosions dans les anciennes casernes russes; 
des dépôts de grenades à main et de cartouches ont 
sauté. 

La p!!pulation, très alarmée la n11it, est rentrée 
dans le calme. 

Comlti:iti; vict~>rieux d1~:; dle11x côté:; ile ·EN 11USSJE. 
Brnîne et en Cha!.lllpagne au -'0:nl-Oues'.J de Berlin, 7 août. - L'ambassade ik Russie à Berlin 
Souain. no•ifJP. que ju>qn'ici il n'y a: pas eu encore de décfa· 

ration ile guerre de la Bus~ie à l'Angleterre ; elle 

Yienne, 7 août. - Grueiel de ee midii.. 
En Italie, acrtiTité de!t'palrouilles. 
En Albanie,. à l'Ouest lie Eezat, nous< avons re-­

poussé des attagues italiennes. 
Dans la valléw supériet:re du DeTO!i, na•J\ troupes 

~nt encore pris <te l'a·rnnae. 

Sofia. G août. - · Offieiel. 
Sur le frorrt en Maeédoi!lie. à l'Est de là" haute 

, 8!/:umbi, notre feu a dispersé trois détachtr.wP.nts 
d assaut français . 

N l'Ouest du Dohr()polje, et tfans la région ~ la 
~foglen_a, canonnade· réciproque assez Tio lentè :par 
rnterm1llence. 

A, l'Est du Varda!';. nos avimt-postes oat miS-en 
fuite 11:-: détachement de reeon n~iissance anglais. 

l>a'Tls la région rie b Sw1n1m:1 infi\rirure. 11-'S 
tr<ropes out mis en fuite plt~iears dérachemenUs 
an[fais. 

C{)mmnn iqnés ,,,., Pt11:<,;rnc1~s Alliétis 

P.llris, 8 aoùt (3 h .) . . 
Ce·matin, à 5 heures, 11<•,s--.ti-onpes, en liai­

son avec les troupes brilan:1i~1,1es, onl ;iltaqné 
dans la ré~ion S11ù E~t d'.\m~ens . 

L'attaque se développe thn& dt& <·011di lions 
fa \'Ombles. . . . 

Pa1".is, 8 aoû t (11 h.) 
L'attaque effectuée ee rnal.~!'I· par 11os trnu­

pcs au 8uù-Est ù'Amiens . . 1·rr füison aYec les 
troupes britanniques s'est~ p0u1·s11ivic dans 
Je bonnes condiLions. 

Tout c:kmger a disparu. 
Jusqu'ici, J'enquête n'a pas fait'de lurnière sui· les 

causes du sinistre. 

Kief, 7 août. - Un important propriétaire foncier 
a offert au Bureau des céréales de l'fü:tt de lui liner 
10 millions de pouds de céréaies de' fa nouvelle 
récolte . 

Kief, fil août. - Les journaux annoncent qne le 
gouverneme11t roumain n f:iit remellrr u11e note au 
gouvernement oukrriinien par laquelle il déclare 
arlhére!' :i la proposi~ion <l':1ccrécfi1P1· u1's représen­
tan ts d1plomat1qnes a .Bucarest et à J(ie.f". 

La Roumnnie enverra, en out1·e, une rommission 
spéciale à Kief pour la rnlution de certaines ques­
tions <l'ordre éronomicrue. 

Le journal a Golos Kiewa ~ annonce la nominntion 
du général von Haurh, ancien rommandant de la 
gard_e du coi ps et gr:rnd proIJriétaire foncier, en 
qualité de représentnnt de l'Oukraine. auprès du 
commandement supérieur autrichien à Odessa. 

Le hetman a rendu visi1e m1 nournau commandant 
supérieur des troupes allernamàes en Oukraine le 
général-c·olonel von Kirchbach. ' 

L' Agi>nce télégraphique oukrainienne annonce 
q~e le Conseil des mini~tres n approuvé le projet de 
101 créant une un1vers1té rl'Etat se composant de 
quatre facult.és, à ICarninez-Poclolslé. 

Déjà, à l'automne de 1918, trois facultés seront 
ouvertes, 

La langue Téhiculaire ds l'enseig nement sera 
I' oukrai nfon. 

D'après les journaux, le Conseil des ministres au­
r~il décidé de t_ra "s~o:mer }'Université populaire de 
Kief en une nmverslte de l Etat avec quatre facultés. 

llelsin~fors . 8 aoùt - Le gouvernement a ordonné 
pour le 12 août l'appel sous les d1•apeaux t!les hom­
mes des classes de 1894 à 1896. 

Toules les céréales de la nouvelle récolte sont 
saisies. 

Le rationnement du pain a élé établi Gomme suit · 
10 h~los par m~is am: producteurs et 150 gramme~ 
par JOUI'" aux delenteu.rs de caries de pain. 

En outre •. les ouvrier~ qui déple>ient de grands 
efforts rcç01vent une ration supplémentaire de 100 
grammes par iour. 

!Ielsiugfors, 7 aoùt . ....,. Des indn;idus porteurs de 
rcYolvers rt de grenades à main nmant tle Russie 
ont été arrêtés à Saint-Andrea. ' ' 

Interrogés, ils ont déclaré être charo-és d'avertir 
l;.urs corPl.il<"ionna\;.es rouges da ne pas'° déclancber 
l 1nsurrect10n f'n Fin lande avant que le signal n'en 
soit donné à Pélrograd. 

Deux des individus arrêtés tentèrent de se sous­
traire par la fuite à l'em-prisonnement. L'un d'eux 
fut tué, l'autre grièvement blessé. , 

Le <> Helsingen Sanomah annonce que les Anglais 
viennent d'émellre pour 100 millions de roubles des 
billets d'un rouble, oui n'on t cours qu'en Karélie et 
dans ta république de Mourmüne. 
, lis oh_ligent, en conséquence, la population à 

s approv1s10nner chez eux. 
Les Anglais achètent cle la ..-innde de rennes et du 

saumon en échange de suc re, de thé, de cuir, etc. 

Am sterdam, 7 août. - T.P. correspo nrl~nl londo­
nien ~lu ~ lla~d~ls_blad " ~mvrun te m~ « IJaily News ,, 
u11 fait carnrter1stique qm demonlre a quelles extré­
mités on abonlirnit en Angleterre si le 1rnu1·erne­
ment, prêtant l'oreille aux exci1atio11s de la Presse 
NorthC'litre, voulnit apr~liquer à la lettre la fameuse 
loi contre les étrangers. 

La ~onsig-,ne. cl~ la presse Norll~cliffe est que tout 
ce qm est ti or1gme allemanrle doit ê1re interné. 

« I~lern then! ail! n, le.1 est le cri rie guerre. 
~lais alors, dit le 4< Dady News i1, cette consigne 

s'applique en tout premier Ji ru au ministrP de la 
guerre anglais lui-même. 

En eU'et, lord Milner est ni< en Allemagne d'un 
père allemanrl, a été élevé en Allemagne et compte 
en!'ore en Allemagne de nomhrPux oncles et dA non 
moins nomhreux neveuI dans l'armée allemande. » 

Et le journal conclut : 
- Youloir appliquer la loi sur les élran:rers aussi 

longtemps que lord ~lilner cont inuera à faire partie 
~u gouvernement est une véritable jnsulte à la na­
l!on. 

Londres, 7 août. - Le projet de réformes aux 
Indes, déposé aux Communes par l\l~[. l\fontagu et 
Chelmsford, sera discuté dans les deux Chambres. 

Lord Islington a déclaré au nom du gouvernement 
que le temps avait manqué ju'squ'ici pour examiner 
sérieusement les propositions 

Des journaux à tendances diver~es, comme le 
« Times " et le < Daily News l>, sont d'avis que des 
questions de ce genre ne sauraient prendre le gou­
Yernement au dépourvu. 

Au surplus, l'accueil fait au projet à la Chambre 

d•peutlra de la !nile des événements, 

Pé>trograrl, 7 ao-irt. - Les _Ralronilles et les gardes· 
ont été renforcées flans les rues de Pétrovad. 

Ile~ renforts sont partis p-our Je front tchèco­
slo1•aqne. 

Le ~ Peuple armé 3 publie un• apprl amr armes à la 
suite nu homb •rdement d'ArkhirngPJ. 

Le f•r août, 78 r.as cl'e choléra ont élé signalés à 
J>élrogt'nd et 109 le 2 :.r1>ilt. 

L'armée rouge fait un appel au1 ancienS' sous-o:ftï• 
dPrs des classes de 1893: à 18!fü GPS gouvernements 
dè PPtrograd, de Jlfoscou•-et de V!ndimir. 

L'élat. c!e siège a été pr~·cfamé à VoJogcla, à Grja­
sowez a fsehèrepowez. rlans les gares de Suzhona 
et de Kotlass, sur la Dwina. 

IJ!ans ces foealités, les m:rxim11listes ont été a11pelés 
so~~ les armes et tous !Ps é't'rangers doivent' quitter 
la rt>ntrée endéans les 2.t he~res. 

- Hnlin,. 8 août. - Les :nenPes tèrroristes des 
s?cinTi~ tP;s-révoliltionnaires Pl'l Rus~ip, dataient dPjà 
cl ava!lt 1 atlerl'lat contre le comtP Mirl:iarh . 

Dam un mémoire adressé par le ministre all1>mand 
à M. 1.énin_e. ~rr sa qualité cle présirlPnt rlu Conseil 
des <'Qmm1ssaires du peuple, M. :Mirhaeh a si1mnlé 
é.nerg1.ftuement les intPntions à'es wciafi'stPs-révolu-
110n11np·es rle Moscou ~'exriter !Ps po-pulations ram­
pngnardës de· FOukrame rontr~ IPs Puisimn~es C:en­
trn IPs e~ de les :pourvoir d'arm"s clans ce h1 I. 
. M. ~1 ll'h;ir~ cl.émontra que 11·~ sorialisti>~-révolu­

tion11air·e". ~msa1rnt, dans cette propagandP. état de 
· leur quntite de membre de< autorités boléhevistes 

dnns la _r.rande Rus~ie et exigPa que le gouverne­
ment n11t un terme a ces ao-issements. 
. M. 1 _ énine. s'adr:rssa al or~ au r!i'f'f clu pnrti socfa­

J1<~e-~P:Voluhon~aire et demanda des e:iplïcalfons, 
q111 cl a1lleUl's lm furent rPfméPs . 

Les rnrialïste~ dérlarèrent rm'ils ne rernnnûs­
snie1.1t P:t" le dl'mt"à M. Unine de lènr dPmandPr des 
exphra.~1ons, njoutant. qu'!l était rlP notoriilté pul:ili­
qne qn il< ne reconna1ssment 11as le fr:iité clP. paix d"e 
Bre<t-1.iloYsk'; 9'11'ils rontinuPraient à prép:irer dP.i; 
actP~ rlP. tPr~~risme non seufoment en Onkraine.mais 
ans<i dnns d nutres partie' ne la Russie orcmpée par 
les Allemancls. irour rendre la vie impnssible a":>: oc­
cupants par les attentats et par l'affàmeinent par les 
pay~ans. 

L'.altenlat sur le r.om1e Mirlrnrh suivit une ~emaine 
aprP~ c~t échange ù~ "1:1es entre le ministre allemand, 
M. Lem ne et les socmhstes-réTolutionnaires. 

, _Ni.ini-No,v!l"or_ocî, 7. ao~l. - 1 es 800 hommes qui 
s etaient faits msrr1re a la mission francai~e pour 
nlle.r se hat!re en France. ont été 11rrêtés à Ni.ini­
N.ovµ-nr.od; il~ sorrt accusés de manœuvres contre· 
revolutionnaires. 

Paris, 7 aofit. - Le « Petit Parisien » rroit ~llvoir 
rru'on p~ut s'att!'ndre sous peu à la nouvelle de la 
r.onslitulinn d'un nouveau gouvrrnement russe à 
Arkhangell. 

. Storkhnlm._Taoi1t.-:-- Un courrier qui Yient d'ar­
r1vrr rie Vl.adivosto~k a Moscou, annonrr que lit viJle 
Pst ocçupee. dPpuis plusirurs semaines rar l'es 
Japonais. qui y ont débarqué dn m:1f Pr; el de guerre 
des locomotives t>t du matél'iel de chemin de fer. ' 

Le déharguement ~es trounes s'rffcctue réguliè.re­
ment: denu1s '!ne qumzaine de jours, de nombreux 
pa~uesols nmcnen_t des détachements ;japonais. chi­
nms et anglais, qm sont après quelques jours de re­
pos envoyé~ clans l'intérieur du pavs. 

Le tlé.harquement a commencé lOngtemps avant la 
conclusion de l'accord nippo-américain. 

Stockholm, 7 llOtît. - Les comhats qui se sont dé­
r~ulé~ au ·Nord d.e ~ikolsk Usirif'ki, ~ quatre-vfogts 
kilome!J:es de VH.11hvostork, ont duré 48 heurPs. Les 
b_olchev1stes_. renforcé par la Ga·rde rouge et plu­
si~urs centames de paysans et d'ouvriPrs, se sont 
rl1>fendus avec courage, mais ont dû céde!' devant le 
nombre. 

L'.ennemi·a laissé un grand nombre de morts sur 
le Lerrain . L'itrmée des Tchèques-Slovaques auxquels 
se mGleut actuellement des Japonais, de~ Chin1>is, 
des l~usses et des Cosaques, a fait plus de 2000 pri­
son mers. 

. Kharbine, Taoût. -:· Semenof est parti pour Vla­
d1voslok. Ses tr_oupes attendent les Trhèques-Slo­
vaqucs entre ~failar et la gare de Mands!'houria. 

Lon1lr~s. 8 aqût. - On mande de Pékin au «Times»: 
~es b~lchevistes ont pénétré en Chine; jusqu'à 

present, ils ne se sont pas encore battus avee les 
Chinois. 

Kief, 7 août. - Les journaux ai1noncent que la 
grande assemblée des cosaques du Don se tiendra 
le 16 août à NoTotscherskaslc 

Dans la région de Kuban, le général Deniken a 
refoulé les bo-lehevistes dans l'étroite bonde de ter­
rain qui sépare Torman d.e Tuba. 

Les troupes maximalistes sont démoralisées; com­
me !oralité.importante, elles ne tiennent plus que 
Novorossis&. 

Dans le district de Taganrog, qui est considéré 
comme territoire neutre tant qu'il n'aura pas élé 
décidé à quel pays il appartient, le commandement 
supérieur allem~1nd a nommé une commission d'Etat 
composée de fonrtionnaires et des iJrincipaux repré­
sentan ts tlt: l'inùuslrie, du commerne et de l'agricul­
ture. 

DERNIÈRES DÉPÈCHES 

Berlin, 8 août (officiel). - !1ans la zone harrée 
autour des Azores et à J'Ouert de Gibraltar, 5 grands 
''apeurs et voilier ont été coulés. En tout 25,000 
tonnes brut. 

Les chargements étaient en partie de grande 
l'aleur. 

A ,·ec un des vapeurs sombra en plus de 370 tonnes 
.de munitions, de l'ar~enl a1 glais monmiyé pour une 
valeur d'un demi-milhon de marks. 

U}udres. 8 aoùt (Reuter). - Le «Times ii mande 
de Santander: le roi Alphonse continue ses efforts 
pour la famille de l'ex-tzar. Il ressort des 1élégram­
mes urgents qu'il a reçus, que Je grand duc Georges 
qui est prisonnier à ,St-Pétersbourg, se trouTe dans 
un état désespéré. 

Bucarest, 9 aoùt. - Le Sénat roumain s'est rallié 
à la dérision de la Chambre suivant laquelle l'aucien 
ministre-président Bratianu et 7 mini•tres de son 
cabinet son t mis en accusation et celà par 57 voix 
sur 64. 

Berlin, 9 août. - Dans l'intérêt d'un rapide déîe· 
Jappement des questions constitutionnelles à traiter 
la Commission électorale de la Chambre des Sei~ 
gneurs commencera ses traçaux ~msi que l'annonce 
le « Brrliner Lolmlanzeiger ll quelque temps avant 
la réouverture du Landtag. Probablement le ! ou 5 
septembre. 



DISCOURS DE ru. DARNES 
M. Barnes. le représcntanL cln parti ouvrier 

à la CommisRion <le la guel'l'e, a prononcé à 
Cambridge un discours concernant l'allia,nce 
des nations. 

Il faut, dit-il, accepter l'Allemagne dans 
l'alliance des peuples, aussi bien que de 
noLl'e société fait parlie le bon bourgeois, le 
mendiant et le vagabond. 

Les lois d'un pays nous protè1ent tous, 
anssi bien les méchants que les bons, tous 
sont tenus d'obéir à la loi ou bien <le subir 
les peines de leurs méfaits. 

Ge même prindpe doit aussi être appliqué 
dans la vie int.ornationale. 

Nous voulons, <lit Barnes, nous adjoindre 
l'Allemagne dans cette alliance, parce que 
son exclusion reconstüuerait les anciems 
dangers. 

Il conviendrait de réunir à La Haye une 
confét'ence à laquelle participeraient non 
seulement les délégués des gouvernements, 
m:.i.is où les peuples seraient aussi repré­
sentés. 

Je souhaiterais voir à nue telle conférence 
des représentants des organisations ouvrières, 
des classes inLellectuelles et du commerce de 
l'Amérique, de la France, de l'Angleterre et 
des pays alliés en général. 

Pendant que cette conférence délibérerait 
les. pays pounaient poser leurs conditions de 
p::ux. 

Je suis persuadé qu'une pareille conférence 
n'exclura.il jamais un seul pays, excepté celui 
qui se trouverait en état de guerre avec les 
alliés. 

Elle aurait un grand effet moral dans les 
pays alliés et elle ferait réfléchir l'Allemagne 
sur sa position d~ns le monde et sur sa ligne 
de conduite envers ceux qui la dominent au­
jourd'hui. 

Une Cour pourrait être instituée pour 
l'examen des différends, tandis qu'une Com­
mission serait formée qui rechercherait 
comment on pourl'ait pratiquement arriver à 
limiter les armements, en tenant compte· de 
la longueur des frontières, l'étendue des 
colonies, la richesse du peuple et t.:ius 
antres facteurs. 

On pourrait aussi constituer une commis­
sion inter-alliés, pour examiner les différends 
territoriaux en se basant sur le p1·incipe des 
nationalités et de la direction des peuples 
moins civilisés mis sous tutelle. 

Petites .Chroniques 
DE=CL DE-LA 

rVm· afte1' war (guerre après la guerre) 
<lisent les Anglais, l\l. Lloyd George, qui 
n'esL jamais fatigué de faire battre les autres, 
en tête. 

- Il faudra bien qu'un jour ou l'antre nous 
concluions la paix. C'est très embêtant, com-

. me c:hacun sait. La guerre est bonne. Les 
hommes qui se tuent eL s'acharnent sur l' Al­
lemand ne trouvent pas le loisir de réfléchir, 
de nous contrôler, de fomenter des grèves 
générales et <leii crises ministérielles. 

All right ! ... Pendant qu'ils s'acharnent à 
leur besogne sm1glante, nous sommes comme 
le Sultan dans le sérail : maîtl'e absolu, et 
l'ouvrier se venge snr l'onvl'ie!' dPs maux 
qu'il a soufferts. Ainsi, il nous fiche la paix 
avec ses absurdes revendications sociales. 
Bien. Au surplus, il y avait surabondance de 
main d'œuvre : le nombre des chômeurs aug­
mentait chaque année, agg1·avant la crise 
sociale. 

Nous avons mis le fer Jans ceLtc plaie. La 
milraille a supprimé radicalement le mal. 
Très bien ... Seulement, les meilleures choses 
ont une fin, la ~uerre - panacée y comp1 is. 

Nous le répétons: quel que soit notre désir 
d'aller jusqu'au bout, nons devrons, coûte 
que coüte, nous arrêter un jour ou l'autre, 
mettre bas les armes. Nous ferons donc la 
paix, mais ... nous continuerons la guerre ... 
Qui, Messieurs! Nous avons trouvé cette 
formule que nous osons dire de génie : }Var 
after war. C'est véritablement très bien ... 
Expliquons-nous ... 

Demain ou après-demain, le plus tard 
possible, nous accepterons la main pacifique 
riue nous. tend l'Allemagne. D'accord avec 
elle, nous déim>.biliserons nos armées . Nous 
signerons un lrai té de paix. l\Iais, Messieurs 
- et voil~ où notre formule commence à 
sortir ses effets - nous continuerons notre 
guerre économique. Ainsi, nous obtiendrons 
tous le1; avantages de la paix, sans en subir 
les inconvénients. Et le tour sera joué ! Les 
Allemands n'y verront que du feu. 

U11 patriota1·d belge. - Bravo ! après la 
guerre, n0us commencerons réellement la 
bataille, car nous serons seuls. Nous boycot­
terons les marchandises allemandes, dont 
nous n'avons pas besoin, tout le monde le 
sait; nous ne vendrons plus rien à l' Alle­
magne. bien riu'elle soit notre premier client; 
dans notre Presse, à noLre aise, nous insul­
te1 ons r Allemagne, puisque ces armées auront 
évacué notre territoire; nous fcrorn; le procès 
des germanophiles ; nous mettrons au mur 
tous les suspects. Bref, nous nous paierons 
une vraie pinte de bon sang ... 

Un autre Belge. - .Te ne vois à la réalisa­
tion de ces projets qu'un petit empêche­
ment. .. Savez-vous qu'avant la guerre, un 
chanteur-comique qui opérait dans un café­
concert de Bruxelles, n'ayant rien trouvé de 
mieux, pour célébrer le 14 juillet, que <l'in­
sulter le Kaiser,le patron de cet établissement. 
fut sévèrement rabroué par la police et sommé 
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par elle de mettre fin aux exercices de son 
pensionnai1 c, l'ambassade allemande s'étant 
plainte à la .l usl ice,à lïntenenLion cle eeux Je 
ses na1ionaux C[ Lli se trouvaivnt cc soi1• dani 
l'auditoiJ·e ? 

A pi·ès la guerre, }lonsieu r, que vous le 
vouliez ou non, la consigne sera de se tenir 
cois cL de ne pas se liner à des manifesta­
tions susceptibles de nouii créer de nouvelles 
_diftlcu!Lés diplomatiques ... Si vous ne me 
croyez pas. lisez le Code, je vous prie ... 
Donc, si yous voulez cmbèle1· à tout prix 
l'ennemi, hâte.:-vous de le faire. 'Cue fois la 
paix conclue, .. il n'y aura plus mrche ... 
Mettez-vous bien en tête cette parole de 
Joseph Prudhomme : « La guerre, c'est la 
~uerre et la paix, ~·ei:,t la paix ll, ou celle-ci 
d'Alfred ùe }1usset: (( Il faut qu'une porte 
soit ouverte ou fermée n, à votre choix, et 
tirez-en vous-même, ô mon belliqueux com­
patriote, les con cl usions qui s'imposent ... 

Lloyd G<orge. - War after wad 
Le c11œur des auditeurs. - Hip ! hip ! 

Hourra! 
Le poilu frnnçais. - En attendant, c'est 

nous qui nous faisons casser la g .... ! .. 
P. R. 

P. S. - Da:-:s mon <lemier article <c Les 
livres nouveaux ", le typo m'a fait dire tré­
pidante de trams et de navires, au lieu de 
trains et d~ navfres. Qu'il prenne garde que 
cet.te coquille ne me fasse accuser de m'être 
vendu à la flociété des Vicinaux, dont, par 
ailleurs, je ferai volontiers l 'éloge, quand 
elle aura établi, sur la route de Namur à 
Profondeville, un mode de « Cl'oisements » 
plus logique, ainsi que le demandent depuis 
des mois et des mois les abonnés de cette 
ligne. 

-e:o,.-

ELLE FILE! 
Elle file, elle nous quitte! Espérons que ce 

soit pour longtemps. J'en devenais neuras­
thénique, abruti. Comment! De qui ie parle? 
Ah, voilà! De ma belle-mèrr, croye1-vous? 

D abord je n en ai pas, ensuite si j'avais 
une belle-mère et qu'elle s'avisât de m'em­
bêter, je l'enverrais promener, oh! très 
aimablement et si elle s'avisait de persévérer, 
je lui ferais Lous simplemenL prendre l'air 
par la fenêtre. Mais reveuons à 1,1os moutons. 

Ce n'est pas ma belle-mère qui file, encore 
moins la îUe1Te (ne parlons pas de l'ali­
mentation, on y file toute la journée), voyons, 
ne vous impatientez pas, je vais vous le dire. 

L'ennuyeuse personne qui nous quitte, eh 
bien, c'est la pluie ! 

Les paysans trouvant qu'il faisait trop sec, 
s'étaient mis, avec un enserhble parfait, à se 
plaindre, disant gu'il fâisait trop chaud et 
qu'il ne pleuvait pas assez. 

La pluie, bonne enfant, s'est montrée 
immédiatement et nous a si copieusement 
servi, que nos braves paysans, jamais con­
tents, se plaignirent de ce que les légumes 
pourrissaient et qu'ils atteindraient •ientôt 
un prix fou. 

Heureusement que, prenant nos m:.i.ux en 
considération et écoutant les prières <le nos 
b raves fermiers, à qui (l'auriez-vous cru) cela 
amait fendu le cœu1· de devoir vendre les lé­
gumes leur pesant d'or, le beau soleil d'or a 
réapparu, chassant devant lui dame Plui~ q11i, 
vraiment en prenait trop ~ son aise. 

Allons, amis lecteurs, déridez-vous, chas­
sez cet air maussade, -voici le soleil, roi <le 
la création ! R. 

~??!fli .. "'!!~~~.~:IM&'~ 

..A..:R.~-~--
A.t•rêté 

concernant la nomination «1membr~s des «lezi?'ks­
gericht1 ,. ( tribimaux il' arro11diss1ment). 

Pour les eas dans lesquels, selon l'article 13 de 
l'arrêté concernant l'institution de tribunaux alle­
manàs en matière répressive, le c BezirksierichL » 
(tribunal d'arrondil.sem1nt) doit siél!"er au nombre 
fixe de 3 jugei, je n1mme, en plus des juies; ordi­
naires: 

.in qualité de membres du c lezirksgericht » de 
Marche1 MM. Fuchs, Bezirksrichter (j12g1 d'arrondis-
1>ement, à Namur, et Kupferschmid, Bezirk:irichter à 
Liéie . 

En qualité de m1mbres du • Bezirksgericht • de 
Namur, MM. Müackner, Bezirksrichter à Marelle et 
Matthiae, Bezirksrichter à Charleroi. 

J:n qualité de membre du « Bezirksgericht » de 
Charleroi, M. Fucha, l ezirksricltter à Namur. 

Le lezirksrichter ordinaire, char.ré de la surveil­
lance, fera fonctions te président. 

Brussel, le iœr aoüt 19Hi. 
Der Generalgom·erneur in Belgien. 

Freiherr V01'f FALKENHAUSEN, 
Generalobers;t. 

-•6»-

Ar1•êté 
modifiant l'arrêté du 3 avril 1917 concernant 

la détention prohibée d'armes O'U de munitions 
L'article 1er de l'arrêté du 3 avril 1917 eoneernant 

la détentien prohibée d'armes ou de munitions 
(Bulletin onlciel tes Lois et Arrêtés pour le terri­
toire belge occupé n• 331, p. 3558) est modifié 
ainsi qu'il s1iit : 

« Il est défend11. aux habitants de fabriquer ou de 
détenir des armes. 

Leu GeHeralgo•vernement » (Gouvernement géné­
ral) se résene d'autoriser de~ exceptions. -. 

Brussel, le 30 juillet 1918. 
Der Generalli'ouverneur in Belgien. 

Freiherr VON FALKENHAUSEN, 
Generaloberst. 

Chronique Lié•eoise 

Tout est bien qui finit bien . 
Le co!llit entre la Chambre Syndicale des 

Musiciens liégois et l' Associ:i.tion Amicale 
des Directeurs de théâtre de la province s'est 
terminé à l'amiable. 

• il • , .. IMWC 

romiance de Fro1ti, n'est-ee pas 1 demanda· 
t il quand!. il eut hi le ialop. 

- J:st-cc le comp01itcur lie « Autant qutt 
possible » at de « Comment 1 f dit Julia. 
J'adore sa musi'}ue, et los pa.r&les stwt si 
délicieusos ! · · LB lystàre d'un Hansom Cab 

par 1"11'1.•rn. W. lUfMI: 
- «(j)»-

- füdi1mlement idiotei veut elle dire, 
murmura Pet~rs&n à l'oreille de Bri11n. Elles 

"t ne signilient absolament rien, "u plus que 
leurs titres, du reite. 

Il s'assit au pia.011, que Madge venait de - Chantez-ncms cette novvelle romance, 
quitter, et se mit à jouer un galop du roi de Félix, commanda M111a Rolltston. 
l'opér 'tte, ce qui eut pour effet de réveiller Son mari obéit immédiatemont. 
les invitésr dans le salsn, que le soleil corn- C'était intitult : << Quelque part »,paroles 
mençait à gagner apr9s cet excellent dîner, de Vashti, musique de Paolo Fr•ati; •ne de 
et de faire circuler le sang dans leurs veines. ces compositions extraordinaires f{UÎ sigoi 

Qua.rut ils furent tous attentifs, Ji'éli:x. fient n'importe 'luoi à moins qu'tllN ne 
maintenant qu'il avait un auditoire en état siani1lent abs~lumen~ rien, ce ~ui est le plus 
de l'apprkicr -- il n'était pas le moins tiu souvent le cns. 
monde de ceux qui aiment à prêcher dotns le 1 Félix a nit ulie jolie voix de thorino, et la 
désert - so ientit en verve. musieiue éta.itcharœ.ante si les paroles étaitlilt 

- Vous n'avez pas entendu la dernière , du triple pathos : 

ReYenant sm· leu1· d<"ci,;io11 d'ignorer dé­
sormaiR r existence d1l svu<licat, les Di l'ec­
tenrs <le lhéâtl'e ont reç'u les <léléiués des 
musiciens et, an cours d"une krng11e enL1·enrn, 
toutr de col'lliali.té, il a été fait droit aux 
dernières exigences <les musiciens syndiqués 
qui ont iwouvé· un gt>an<l esprit de concilia­
tion. 

Le nouveau barème <les salaires est fix~ 
comme smt: 

Paiemement par soirée Je 3 h. : 6 frs ; 
m:itim~e avec minimum de 2 h. : 1 fr 50 
lïieure. La so1ume de 8 frs. serait portée à 
7 frs. à partir du '1"' janvier et 7 frs. ilO à 
partir du 1er avril. Les contrats en cours 
sernnt respectés et le nombre Q.es musiciens 
rest~ra à la comenance <le la direction. 

Ajo11tou qu~î' Association des Directeuri; 
vient de reconnaîll'e l'Union Professionnelle 
des Al'tistes. lyriques et dl'amatiques de Liège, 
et pour prouver le bon accord qui règne 
entre elles, a décidé de ne plus engager d'ar­
tistes dramatiques non syndiqués. 

Les légumes. 

Un avis de l'autorité communale iuforme 
la population du tarif pour la vente en détail 
<les légumes pour la période du o au 19 août. 

Ces prix judicieusement établis, laissent 
un bénéfice très suffisant aux grossistes et 
détaillar.J.ts. Ils ont été anêtés par la " Com­
mission Spéciale pour la Fixai.ion des Prix '" 
créée à l'inLervention de la SociéLé Intercom­
munale de ftaviLaillement. 

Fausse m'onnaie. ... 

On constate de nouveau, netamment dans 
les magasins de ravitaillement, la circulation 
de faus~es coupures <le deax marks, et aussi 
de fausses piéces de vingt-cinq centimes 
grossièrement imitées. 

Jusqu'~ présent, la police n'est pas encore 
parvenue à trou ver la trace des faux-mon­
nayeurs et se borne à dresser procès-verbal 
à charge d'inc©nnu . 

Urie bonne mesure 

La police locale a fait, cette semaine, une 
série de saisies fructueuses dans les maga­
sins de tartes au riz, de gaufres et de couques 
de la ville, surLout rue Sainte-Gangulphe où 
1~s abondent. Elle a saisi de grandes quan­
ti~és .de tartes, de riz, de gâteaux, qui ont été 
distribués aux secourus des hospices. Le 
morceau d_e tarte al! riz se vendait jusqu'à 
2 frs. 50 pièce ! 

Il sied de féliciter la police locale pour le 
zèle qu'elle manifesté tout à coup et de sou­
haiter qu'elle fasse c~mm@ le nègre, . qu'elle 
contmue ! C. M. 

,Chronique Car@lorégienne 

Les vols dans les ravitaillements. 

Depuis 3 mois, les divers services <le su1·­
veillance du Comité ~ational installés à 
Ch.arleroi, ont eu li enre~istre;, les 1·envois 
smnnts du personnel <les moulins de : 

Fa-rcienne 4 hommes pour,-ols de farine. 
Marchienne. - l homme pour vol <le fa-

>'ine <t 2 femn~es p~•ols de balayu>'es. 
Bn sa ch, - 8 ho s .pqur vols de farine. 
La Royale.- 1 holme pour Yol de farine. 
Dans les magasins égionaux : à Cambier, 

2 hommes pour vols t e saindoux; quai aux 
Grains, 3 hommes po r vols de marchandises 
diverses; aux maga ms <le !'Abeille, 7 
hommes pour vols de s;,ics, vols <le café et 
cacao? soiL au total 2:1 personnes renYoyées, 
ce qui corresponJ, sui· 75 jours de travail, à 
un renvoi ponr trois journées tlr. Lrayail. 

Ces s.tat~stiques ofticielles ne parlenL pas 
des magasms locaux, où les rnls sont beau­
conp plus nombreux. 

Fleurus. Restazirants éco11omiq1œs. 

Le Comité de secours de Fleurus a inau­
guré le dimanche~ cour:wt son restaurant 
économique; les <ltners ont été servis ~ 84·6 
cliente::. Voilà un très joli début. 

Chatelineau .. - L'Union des Pa1'tis. 

Les délégués catholiques du Comité <le 
s~cours de Chatelineau s'abstiennent depuis 
plusieurs mois d'assisLer aux réunions du 
Comité, et ce, pùur <les niaise1·ies. 

Le Comité régional de Charleroi, repré­
senté par MM. Paul Pastur, président (socia­
liste), Emile Buisset, vice-président (libéral) 
et Roisin, vice-président (catholique) a fait 
une <c descente )) le samedi 0 courant à Cha­
telineau, afin de remettre la paix dans le 
ménage. 

S'adressant plus particulièrement aux dé­
légués catholiques en grève, qui avaient éLé 
convoqués spécialemenL à cette réunion ex­
traordi11aire du Comité de secours, les diri­
geants <lu Comité régional ont demandé aux 
pollticailleurs de ne ripren dre lem poste 
de comb<lt qn'après la guerre. Tous trois, 
ainsi que l\'.I. Binal'd, boursmestre (catholique) 
ont déploré l'attitude de certains délégués de 
!'Association catholique locale. 

Châtelet 

On sait quœ les filles d'Eve s'y prennent 
toujours très mal pour descentlre des voi ­
tmes de tramways. 

Lundi matin, l'une d'elles, en descendant 
avant l'arrêt compl.et, rue de Pleurus, s'est 
blessée assez ghèvement à la tête et aux 
jambes. GE011c;~1111L. 

!I!? 4Af&è4Wi!:!!tJ&&!YlZEEL& 

Un nuaga fayant, une vague se brisant, 
U•c faible lumière da11s un del sans lune; 
Une nnx triste sort du tomàeau 1ilencieux 

Dans un Jonc cri amer : 
o: J c •e sais pas, cliéri, eù Teu1 ]tOUVea: être, 
» Avec vos yeiu: bril!~ota et vos cheveux d'or; 

> Cep,mil.ant, j• le ans, i• towcherai votre aain 
» Et l;iaiserai TOI ltlvrei; q•el.ue l'art ! 

» Quel'iue part ! quel411ue part ! 
~ Quand le 11l1il d'été trillera, 

" M'attendant, sur terre l\t !Ur mer, 
» Quelque part! m1011 arn$ur, qulque part! » 

Le second couplet «tait dans le mame 
renre que le premier, et quaoei P'élix l'eut 
achevé, toutes lei da.mes applaudirent 

- J!:st-ce assez rnissant~ soupira Julia; 
~ela dit tant àc d1oi«I!!! quels vers ader~bles! 

"-Mais que SiJnificll.t ils~ d.1manda Brian, 
4'Ui uait en vain d1erchs à comprendre. 

- Ili n'ont pas la prétention eie sirnifier 
une chose plutôt ~u'un• autre. répliqi.ta Fé 
lix d'un air satisfait. ~ûrement vous n'atten, 
dez pas 'lue les romances cootien•ent uae 
morale, comme les fables d'E:sope~ 

Cht·oTiique Locale et Pl·ovinciale 

Noas recnona la lettre r.i-apr~s : 

Wépion, 8 août 1918. 
Atlministration du journal 

l' cc Echo de Sambre et Meuse 1>, Namur. 
J'ai sous lei; yeux votre articulet dn 7 août 

intitulé ~· A propos <lu sitcre ~, et duquel il 
ressort que tout habitant du pa-,.s a droit à 
7o0 ou 800 grammes de sucre par mois. 

J'habiLe \ \T épion ; le mois dernier nous 
avons i'.eçu (six cents) 600 grammes par tête. 
Ce mois <l août courant. si j'en crois la 
i umeur publique, la même fJLUrn ti té nous sera 
distribuée. 

Il sel'ait donc très intéressant me semble­
t~il, ~e .conn~ître les motifs qu'i ont amené 
l .admnnsteat1~~ à nous su pp rimer cette par­
tie de notre ration. 

« L·Echo <le Sambre et Meuse •voudrait-il 
se charger de cette petite enquête, lui qui a 
touJ01'.rs eu une prédilection pour les affaires 
ravitaillement, ou me communiquer exacte­
ment l'a<lreliise <le l'administration compé­
Lente à laquelle je dois adresser ma réclama­
tion. 

Veuillez agréer, Messieurs, avec mes re­
merciements anticipés, mes salutations em-
pressées. Un lectrnr assidu. 

VILLE DE NAMUR 

Centimes additionnels comm1~na.ux 
.A. percevoir en 1919 

ENQUÊTE 

Le Com1e des Bourgmestre et E11hevins 'e la 
vill1 de N•mur, 

V1.1 la délibératioll liu Conseil commmial du 21 juil­
let écoulé décidam.t '1e fixer, ainsi qu'il suit le nom­
bre de centimes adilitionnels à persevoir : ' 

A) ln 1919, pour faire face aux dépenses générales 
de la ville : 

i. 150 centime» additionnels 1rdinaires au princi­
pal de la contribution foncière· 

2. 150 centimes additi9nnels'ordina.ires au princi~ 
pal d1 la coi:itribution pers1mnelie; 

3. 2~ centimes additionnels ordinaires au principal 
du droit ~!'patente, r compris le droit de patente 
progr~ss1f et le. droit de patente des agriculteurs 
(exploitants arr1coles, droit progressif et terrains in­
culte•); 

4. 1~5 centimei additionnels extraordinaire~ au. 
pri~1cipal du ~roit de patente des atlriculteurs (ex­
ploitants airr1coles, droit progressifs et t1rrains 
mcultes); 

B) ln 1919, pour I'entr1tien et l'amélioration des 
chemins Ticinaux : 

1. 15 centimes additiona1ls au principal de la coa­
tribution foncière; 

.2. 1.5 centimes additionnels au principal de la eon­
tributi1n personnelle; 

3. 15 centimes ad~itionne!s au principal du droit 
de patente, y co•pns le droit de patente progressif 
et 1~ droit Ile patente lies agricultew·s (exploitants 
airncoles, droit progressif et terrains intultes); 

c) .1 partir du 1er jauier 19!9 et pour un terme 
de 5 ans expirant le 31 déQembre -1923 . po'ur fain 
fac~ ~ux dépenses générales de la Tille, '50 centimes 
additionnels à la taxe de l'Etat sur les revenas et 
profits.réels 1:'eprise à. la.loi du 1er septembre 1913, 
exception f~ite, quant ~ la partie de la ~axe se r~p­
portant ~ux rnt~ret~, primts et lot.s d'obl1rations ou 
aux bén1l.lces reahscs dans les établissements distincts 
situés à l'étranirer ou dans la colonie. 

Arrête: 

L'élablissement des centimes additionnels tiont il 
s'agit e~t soumis, conformément à l'art. 75 de la loi 
commu~1ale, ~ une enquête qui sera ouverte pendant 
qmnze JOUrs a partir du jour de la· publication du 
pr•'sent avis. 

Pendaut ce laps de temps, les intéressés pourront 
adresser leurs observations ou réclamations au Col­
lège écltevinal. 

Ces observations ou réclamatiens serent le cas 
échéant, examinées par le Conseil commu~al qui 
ap~rér,iera la sui~e qu'il c~nviendra de leur donner. 

En l absence d observat1011s ou de réclamations 
le dossier sera, éventuellement transmis directe: 
ment à l'autorité supl\rieure pour; approbation. 

Namur, le 1er août 19Ul. 

Par le Collèie : 
Le Secrétaire communal, 

CAUCHIE. 

-~(e)>J-

Le Bourgmestre, 
A. PROCÈS. 

De,ns l'i?1Ur6t exclusif .:e la population, 111us 
aTons été prendre copie des prochaines distribution~ 
de vivres. 

Nous cherchons uniquement à remédier ainsi, dans 
la mesure de nos moyens, à l 'étroitesse d'esprit de 
certains dirigeants ou tout au meins de certains t1 
leurs bureaucrates. 

Comité de Secours et d'Alimentation 
Cne distrilmtion de !art, de iruau ci.'aToine et une 

distribuiion anticipée de cacu aura lieu comme suit: 

De 8 h. à 12 h. : 
Le 12 aott, carnets de 1 p1rsonne. 

13 b > 2 > 
14 )) )) 3 J 

1B • » .t » 
_17 • ) 5 persotm1s et plus. 

Les retarclataires seront servis le samedi 24 août, 
de9.b. à 12h. 

RATIONS : Lard, 300 l!"r. 1,SO 
Gruau d'avoine, 200 gr. 0,30 
Cacao, 50 gr. 0,()0 

2,30 
N. J:l. - Se munir du compte e:i:aet. 

l.Hagasin spécial C. U. N. 
Place Kegelja.n. 

LARD FU.Hf; 
Carnets de 1 et 2 personnes 

Lundi 12 aoüt: lettres AC. 
Mardi 13 » " D. 
Mercredi 14 -. » E H. 
Vendrecl.i 16 " » l N. 
Samedi 17 » » 0 z. 

Retardataires 

Lundi 19 août: earnets de 4 personnes. 
Mardi !O .. • de 3 • 
Mercredi 21 » » de 2 et 1 • 

Ration : 10() ~Tammes par personne : fr. 1,50. 

Brian haussa les épaules et s'éloii'na avec 
Madge. 

-·-Je dois nouer que je suis de l'avia de 
M. Pïtzgeralà, dit le docteur : j'aime ~u'une 
romance signih quel'!.ue chose, La poésie 
de celle ~ue Yous venez dt cha11.ter est aussi 
mystique que la poésie dt Brewning, moins 
Io géaie qui la tait passer. 

- Philistin, murmura Félix entre ses 
lèvres. 

Il H leva. pour céder sa place au piano à 
Julia , qui clu.nta une hallaie intitulée : « .A.u 
bas de la colline », 4'ui fairnit rai• depuis 
deux mois dans lis ulom de Melbourne. 

Pendaot ce tG:mfls. Mad~e et Fitzgerald 
éta en~ descendus au jardin. 

La nuit était délicieuse; 111 ciel bleu, sans 
nuages. étincelait d'étoiles. 

Madge s'assit sur le rebord de marbre de 
la pièce d'eau, tandis que: Brian se teaait 
deb0ut pros d'elle, appuyé contre le tronc 

THÉATRES, SPECTACLES 
- o ET CONCER!S o ·-

NAMUil-PALAŒ, .Place <le la Station. 
l\latinée à 4 h. -o- Seirée à 7 h 

Pragramme du 9 au 15 aoù.t 
Au cinéma : « Par trop d' Am1Jur », drame en .t p. 

série Treumann-Larsen; - Bal de Domestiques, vau 
deville en 3 parties; - Prouesses de Patineurs 
documentaire; - Son Testament, eomédie. 

Au musfr~hall : Jlentrée de " Brando •,jongleur 
- q Les Fransoni •, dans leur pantomine acroba 
tique (Le Miroir Irisé). 

*JARDIN D'ÉTÉ * == lf6tel de lfollanti.e == 
PLACE DB LA GARE, 3-4 - - - - NA1\1U.ll 

T1us les j 'mn, 111 S à 8 he11res, 

CONCERT SYMPHONIQUE 
'f1>u.G les nme,fü et dimanches, ds 12 à ~ h. 1/2, 

APÉRITIF- CONCERT 

Déiustation d.e T.llÉ, CAFÉ, CHOGOLA1'. 
LIMONADES et GATEAUX. 6iSl 

Concert-- llOYAL MUSIC-HALL, -- Cinéma 
(F. CouRTOY), Place de la Gare, ~t 

Progra•me tu 9 au 15 aoat 
Au einéma : « La Ruelle Noire ~, drame en B part., 

par Madame Daghofer; - Divers films comiques et 
documentaires des plus intéressants. 
- Au music-hall: «Orban)), comique siffiomane; 
« Coppens »,baryton d'opéra; - «. Zigo-Mar » cca-
aique grime réenifagé. ' 

AllOICES 
Las GRELL Y, danseurs menlll.aialii 

actuellement au SELECT lie Namur, donu~t I.eœs 
lie dansei moalerncs, Ile 3 à 11 heures. •n.2 

PAPIERS en feuillez· otr•uleaux 
s11clt19il, cariuts 

B.n u1u da P'uhlicité, 'll boi:ùcv d'Hc:r1'1tte, Na>Qur 
- .. ""' tQiw1ro.-. .,~-~--.:.,_.._ __ _ 

CAFE SUIS ACHETEIR MIEL 
polili ot rd•. t(Uantiti 

c 8 G 1 0 Pl11son Honanf aise Hl 8 1 G 0 TS 
THE 30, rue iit·Nico1u VINS 

et la tns puduits alime•taires 6837 
------ = REOUTERTURE il: U. 
T .A. VERN'E - -- - :riOTEL 

AU ROI ALBERT 
Prop. : F. D1m1nlé-L1r1nt, 39, rue lie Fer, Narur 

(à côté de l'Eglise St-Joseph) 
_ C1nsommations de premier choix. - Cllamltres 
pour Toyageurs. - C1nfort motern1. - Salon de 
1oilfur1. 6119 

Dame-.Pédicure 
r'l!Be IEtnHe CH ·1: elie111 

- .. --~---- .... ·--............... _ ............ ..._ ...... -··--~,,._...., .... , , ....... olC"Z • ..:. . 

MEUBLES 
Grant clloix clumbres à eouch&r, salles 2 mauger, 

• fum1irs, salons! bureaux, lits anrlais, tii med9le1 àe 
eltaises pour 1:t le à t:11anger et euisin•. - Pru ann­
taieu1. 9766 6 
1. LINHtT-SEIGN.tUR, rue de l'Ange, 16 

NAMUR 

,, r"1n c peu • l:llau!ii ure~ 
n1ire &t ja1me, encaustique pour meubles et par~uets. 
Qualité sans concurrence. Usine et bureau : 
92, rue François Bessacrts, 92, Br•xclles 

Airent iénéral pour la proTinctt de Namur : 
A~THUlt AVICBNNli, l Temploux, i767 i 

Voulez-vous des LIQUEURS 
de touLe premièrP qualité, à <les pri ~ défi:mt 
toute concurrenee, adressez-vous 31, rue 
Marie-Henriette, 31, NAMUR 
Hasselt faTeri incomp., Maison Foyel llichel ~ OO 
Haiselt ordinaire extea, Maison Fovel Michel 23 OO 
Genièvre, bon l'OÛL 19 OO 
Bal & C• Oud1 Klar 32 61 
Cernae, Rhu11, Bitter, Vieux Système, &te. ·6815 5 

l '' épall.·a.tï<>:n.• de JllBa:ret'*•• 
en teus 1renres qu'elle que soit la œi;sur e 

• • - Plaoemant 1111 Similis • • • 
Tl\AVAIL l\APIDE ET SOIGNÉ - :PRII MOIËflii 

La maiion possi!dant un spseialiste 1ur pla04
1
" 

tâfie toute conllurre11c1. 66 11 

rue lie Gravière, 5·7, Namur 
FERNAND ANTOINE - VIGNERON 

C'iffmr-Po1ti1Jh1Ur 
TAISAIS - llAft!I - PAllFUMEftlE 

Messjeurs les Bourgmestres 
Afin de favoriser les ravitaillements communaux. 

Tous pouvez avGir tous produits alimentaires des plus 
rares ainsi que brosses, savon, cigares, ciifarettes, etc. 

La marchandise n'est payable qu'après distriliutions 
aux habitants. 6ll!7 

Avenue de Bel~·r .. de, 7 (prèshtBanque) . 
ECOLE PROFESSIO~NELLE 

tl• ehauffeura-méea.niciensJ ci8 Nam•r 
ll.UlfROGIER, 54.J 1 ~.:-·~.~ii~a'l! 

n.. J 
, ,.Ouverture A'une nouvelle iérie de eoui en 1 œ1is 
le dimanch H août, à 11 h . Prix : 8 frs. par mois, 
ainsi qu'uce silrie spéciale en .!. mois à raisen de 
17 fr. liiO par m~is. - Dis diplômes sont décerné~ à 
la .fin du uurs par des in~énieurs eompiltents. Lei 
eours peuTe•t être s11iv1s .riar correspondanee. 
.M6mes éeoles à Hu1, .Marcllin, Waremme, HaTe­
lange, Flémalle et Liég•. Le directeur général, A. 
Talmasse, mett1ur au point de meteur à uplositns. 

d'un· énorme. magnolia dont les feuilles ver­
tes et luisantes et les fleurs créme11sos sem . 
blaient fantastiques au clair de la l~ng. 

Devant eux, i'élevait la maisma, et, à tra­
vers ses fenêtres grandes 011vertes, ils aper­
cevaient les invités valsant dans le salon 
brillammant éclairé. p~ndant que .Rolleston 
jouait la charmante vals@ : u Dis moi adieu 
et va-t-en ». dont la musique se mêlait au 
brouhaha des danseurs. 

- On dirait une maison hantée, remarqua 
.Brian, pansant au roman f1111tastique d'Ed­
gard PE>ë. 

- Je n'ai jamais beaucoup approfondi la 
question dés fantômes, dit Madge d'un ton 
grave, en prenant un peu d'eaù dans :a pau­
me de ses, mains. puis la laissant glisser 
comme des diamaots entre ses doigts; ce 
penda1 t, je le sais. il y avait à Saint Kilda 
une maison q..;i était hantée. 

- Par quoi f demaFlda Brian, sceptique. 
(A suivre.l 

.. 


